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Procession d’entrée  
Improvisation sur l’introït - Luc Stellakis, organiste titulaire de Notre-Dame-des-Victoires 

Introït Psaume 85, 16 & 15 

RESPICE IN NOS * et miserére nostri, Dó-
mine. Da impérium Púero tuo et salvos fac 
fílios ancíllæ tuæ Matris Christi et Regínæ 
tótius mundi. – Ps. Tu, Dómine Deus mise-
rátor et miséricors ; * pátiens, et multæ mi-
sericórdiæ. – V/. Glória Patri. 

 Regarde-nous, et aie pitié de nous, Seigneur. 
Donne ta force à ton Fils, et sauve les fils de 
ta servante, la Mère du Christ et la Reine du 
monde entier. – Ps. Toi, Seigneur Dieu, tu es 
compatissant et clément, patient et plein de 
miséricorde. – V/. Gloire au Père. 

Kyrie & Gloria VIII – De Angelis 
 

 

 

 



 

 

 

 

 

Collecte 
V/. Dóminus vobiscum. 
R/. Et cum spíritu tuo 

  

Orémus. – DEUS, qui Cor Maríæ immacu-
látum refúgium peccatórum esse vo-
luísti: concéde propítius; ut, illi devó-

 Prions. – Dieu qui a voulu que le Cœur im-
maculé de Marie soit le refuge des pé-
cheurs, accorde-nous, dans ta bonté, que 



tum, totum genus hóminum ádeat Dó-
minum nostrum Jesum Christum Fí-
lium tuum : Qui tecum vivit et regnat, 
in unitáte Spíritus Sancti Deus, per 
ómnia sæcula sæculórum. 

tout le genre humain, en mettant en lui 
sa confiance, aille vers Jésus-Christ, ton 
Fils, notre Seigneur. Lui qui avec toi vit 
et règne, en l’unité du Saint Esprit, Dieu 
pour les siècles des siècles. 

R/. Amen.   
Commémoraison de saint Marcel, Pape & martyr 

Orémus. – Preces pópuli tui, quæsúmus, 
Dómine, cleménter exáudi : ut beáti 
Marcélli Mártyris tui atque Pontíficis 
méritis adjuvémur, cujus passióne læ-
támur. Per Dóminum nostrum Jesum 
Christum Fílium tuum, qui tecum vivit 
et regnat, in unitáte Spíritus Sancti 
Deus, per ómnia sæcula sæculórum. 

 Prions. – Exauce avec bonté, nous te le de-
mandons Seigneur, les prières de ton 
peuple, afin que nous soyons aidés par 
les mérites du bienheureux Marcel, ton 
Martyr & Pontife, dont nous célébrons 
avec joie la passion. Par notre Seigneur 
Jésus-Christ, qui avec toi vit et règne, en 
l’unité du Saint Esprit, Dieu pour les 
siècles des siècles. 

R/. Amen.   

Lecture de l’Épître 
de Saint Paul, Apôtre, aux Hébreux 12, 2-6 

Frères : Jetant les yeux sur Jésus, l’auteur et le consommateur de la foi, qui, au lieu de la joie qu’il 
avait devant lui, a souffert la croix, méprisant l’ignominie, et s’est assis à la droite du trône de 
Dieu, considérez celui qui a supporté contre lui-même de la part des pécheurs une telle contradic-
tion, afin que vous ne vous lassiez point, l’âme découragée. Car vous n’avez pas encore résisté jus-
qu’au sang, en combattant contre le péché. Et vous avez oublié l’exhortation qui vous est adressée 
comme à des fils, en ces termes: «Mon fils, ne néglige pas le châtiment du Seigneur, et ne te laisse 
pas abattre lorsqu’il te reprend, car le Seigneur châtie celui qu’il aime, et il frappe de verges tout 
fils qu’il reconnaît comme sien. 

Graduel Psaume 19, 2, 3 & 5 

Exáudiat te * Dóminus in die tribulatiónis. 
Mittat tibi auxílium de sancto. – V/. Tríbuat 
tibi secúndum cor tuum, et omne consílium 
tuum * confírmet. 

 Que le Seigneur t’exauce au jour de 
l’affliction. Qu’il t’envoie du secours de son 
sanctuaire. – V/. Qu’il te donne ce que ton 
cœur désire, et qu’il accomplisse tous tes 
desseins. 

Alleluia   
Alleluia, alleluia. – V/. Gratiárum adminís-
tra, peccatóribus, o pia Dómina de Victó-
riis, victóriam * da salútis. Alleluia. 

 Alléluia, alléluia. – V/. Servante de la grâce, 
donne aux pécheurs, ô douce Notre Dame 
des Victoires, la victoire du salut. Alléluia. 

Sequéntia sancti Evangélii secúndum Joannem 2, 1-11 

IN ILLO témpore: Núptiæ factæ sunt in Cana 
Galilǽæ, et erat mater Jesu ibi. Vocátus est 
autem et Jesus, et discípuli ejus, ad núptias. 

 En ce temps-là, il y eut des noces à Cana de 
Galilée, et la mère de Jésus était là. Jésus 
aussi fut invité aux noces, ainsi que ses dis-



Et deficiénte vino, dicit Mater Jesu ad eum : 
Vinum non habent. Et dicit ei Jesus : Quid 
mihi et tibi est, múlier ? Nondum venit hora 
mea. Dicit Mater ejus minístris : Quodcúm-
que díxerit vobis, fácite. Erant autem ibi 
lapídeæ hýdriæ sex pósitæ secúndum purifi-
catiónem Judæórum, capiéntes síngulæ me-
trétas binas vel ternas. Dicit eis Jesus : Im-
pléte hýdrias aqua. Et implevérunt eas us-
que ad summum. Et dicit eis Jesus : Hauríte 
nunc, et ferte architriclíno. Et tulérunt. Ut 
autem gustávit architriclínus aquam vinum 
factam, et non sciébat unde esset, minístri 
autem sciébant, qui hausérant aquam : vocat 
sponsum architriclínus, et dicit ei : Omnis 
homo primum bonum vinum ponit et cum 
inebriáti fúerint, tunc id, quod detérius est. 
Tu autem servásti bonum vinum usque ad-
huc. 
 
Hoc fecit inítium signórum Jesus in Cana 
Galilǽæ ; et manifestávit glóriam suam, et 
credidérunt in eum discípuli ejus. 

ciples. Le vin des noces venant à manquer, la 
mère de Jésus lui dit : « Ils n’ont plus de 
vin. » Jésus lui répondit : « Femme, que me 
veux-tu ? Mon heure n’est pas encore ve-
nue. » Sa mère dit aux serviteurs : « Quoi 
qu’il vous dise, faites-le. » Or il y avait là six 
jarres de pierre, destinées aux purifications 
des Juifs, et contenant chacune deux ou trois 
mesures. Jésus dit aux serviteurs : 
« Remplissez d’eau les jarres. » Et ils les 
remplirent jusqu’en haut. Il leur dit : 
« Puisez maintenant, et portez-en au maître 
du repas. » Ils lui en portèrent. Le maître du 
repas goûta l’eau changée en vin, et il ne 
savait pas d’où venait ce vin, mais les servi-
teurs le savaient, eux qui avaient puisé l’eau. 
Il appelle donc l’époux et lui dit : « Tout le 
monde sert en premier le bon vin, puis, 
quand on est enivré, le moins bon. Toi, tu as 
gardé le bon vin jusqu’à maintenant ! ». 

Tel fut le premier signe que Jésus accom-
plit ; il le fit à Cana de Galilée ; il manifesta 
sa gloire et ses disciples crurent en lui. 

Credo III 
Et incarnatus est de la Missa syllabica de Jean de Bournonville (1585 † 1632), maître de chapelle 
de la collégiale de Saint-Quentin, des cathédrales d'Abbeville et d'Amiens, et de la Sainte Chapelle de 
Paris 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

Offertoire  
V/. Dóminus vóbiscum. 
R/. Et cum Spíritu tuo. 
V/. Oremus. 

  

Répons du Propre Tobie 13, 13 & 14 

Luce spléndida * fulgébis; natiónes ex lon-
gínquo ad te vénient, múnera deferéntes, et 
terram tuam in sanctificatiónem habébunt. 

 Tu brilleras d’une lumière éclatante ; les 
nations viendront à toi des pays lointains, et, 
t’apportant des présents, elles considéreront 
ta terre comme un sanctuaire. 

Pendant les encensements de l’offertoire : improvisation sur le thème de l’offertoire 



Secrète 
 

Per hujus sacrifícii méritum et piíssimæ 
Matris tuæ suffrágium, omnes qui a te 
recessérunt, miséricors Deus, benígnus 
intuére: ut convérsi ab erróre viæ suæ, 
tibi sine offensióne desérviant. Per 
Dóminum nostrum Jesum Christum Fí-
lium tuum, qui tecum vivit & regnat in 
unitáte Spíritus Sancti Deus, per ómnia 
sæcula sæculórum. 

 Par le mérite de ce sacrifice et l’intercession 
de ta sainte Mère, regarde avec bonté, 
Seigneur, tous ceux qui se sont éloignés 
de toi afin que détournés de leurs er-
reurs, ils te servent sans t’offenser. Par 
notre Seigneur Jésus-Christ ton Fils, qui 
avec toi vit & règne en l’unité du Saint 
Esprit, Dieu pour les siècles des siècles. 

Commémoraison de saint Marcel, Pape & martyr 
Oblátis munéribus, quæsumus, Dómine, 

Ecclésiam tuam benígnus illúmina : ut, 
et gregis tui profíciat ubíque succéssus, 
et grati fiant nómini tuo, te gubernánte, 
pastóres. Per Dóminum nostrum Jesum 
Christum Fílium tuum, qui tecum vivit 
et regnat, in unitáte Spíritus Sancti 
Deus… 

 Après t’avoir présenté nos offrandes, nous te 
prions, Seigneur : dans ta bonté, fais 
rayonner ton Eglise, afin que prospère 
ton troupeau répandu en tout lieu et que, 
sous ta conduite, ses pasteurs te soient 
toujours agréables. Par notre Seigneur 
Jésus-Christ, qui avec toi vit et règne, en 
l’unité du Saint Esprit, Dieu… 

Préface de la Sainte Vierge 
V/. PER ómnia sæcula sæculórum. 
R/. Amen. 
V/. Dóminus vobíscum. 
R/. Et cum Spíritu tuo. 
V/. Sursum corda. 
R/. Habémus ad Dóminum. 
V/. Grátias agámus Dómino Deo nostro. 
R/. Dignum et justum est. 

 V/. … pour les siècles des siècles. 
R/. Amen. 
V/. Le Seigneur soit avec vous. 
R/. Et avec votre esprit. 
V/. Élevons notre cœur. 
R/. Nous le tournons vers le Seigneur. 
V/. Rendons grâce au Seigneur notre Dieu. 
R/. Cela est juste et bon. 

VERE dignum et justum est, æquum et salu-
táre nos tibi semper et ubíque grátias ágere, 
Dómine sancte, Pater omnípotens, ætérne 
Deus : 

 Vraiment il est digne et juste, c’est notre de-
voir et c’est notre salut, de te rendre grâces, 
toujours et en tout lieu, à toi, Seigneur saint, 
Père tout-puissant, Dieu éternel, 

Et te in Festivitáte beætæ Maríæ semper 
Vírginis collaudáre, benedícere & prædi-
cáre. Quæ & Unigénitum tuum Sancti Spíri-
tus obumbratióne concépit : & virginitátis 
glória permanénte, lumen ætérnum mundo 
effúdit, Jesum Christum Dóminum nostrum. 

 Et que nous venions te louer, bénir & glori-
fier en la fête de la bienheureuse Marie, tou-
jours Vierge. Par l’action de l’Esprit Saint, 
celle-ci conçut ton Fils unique, &, tout en 
conservant intacte la gloire de sa virginité, 
elle donna au monde la Lumière éternelle, 
qui est Jésus-Christ, notre Seigneur. 

Per quem majestátem tuam laudant Angeli, 
adórant Dominatiónes, tremunt Potestátes. 
Cæli, cælorúmque Virtútes, ac beáta Séra-
phim, sócia exsultatióne concélebrant. Cum 
quibus et nostras voces, ut admítti júbeas, 
deprecámur, súpplici confessióne dicéntes :  

 C’est par lui que les Anges louent ta majesté, 
les dominations t’adorent, les Puissances te 
révèrent en tremblant. Les Cieux & les Puis-
sances des Cieux, avec les bienheureux Séra-
phins, te célèbrent dans une commune jubila-
tion. Daigne permettre que, dans une pro-
fonde louange, nous unissions nos voix aux 
leurs pour chanter : 



Sanctus 

 

 

 

Après la Consécration 
O salutaris d’après Alexander Kastorsky (1901) – adaptation : Henri de Villiers 

O Salutáris Hóstia, 
Quæ cœli pandis óstium : 
Bella premunt hostília ; 
Da robur, fer auxílium. 

 Ô victime salutaire, 
Qui nous ouvrez la porte du ciel, 
L'ennemi nous livre combat, 
Donnez-nous puissance, force et secours. 

O vere digna Hostia, 
Spes única fidélium : 
In te confídit Fráncia ; 
Da pacem, serva lílium.  

 Ô vraiment digne Hostie 
Unique espoir des fidèles, 
En vous se confie la France, 
Donnez-lui la paix, conservez le lys. 

Uni trinóque Dómino 
Sit sempitérna glória : 
Qui vitam sine término 
Nobis donet in pátria. Amen. 

 Au Seigneur un et trine 
Soit la gloire sempiternelle ; 
Qu'il nous donne dans la patrie 
La vie qui n'a pas de terme. Amen. 

Agnus Dei 

 



 

 

 

Communion  
Antienne du Propre Zacharie 9, 17 ; Psaume 22, 5 

Vinum gérminans vírgines * servásti usque 
adhuc. Parásti advérsus eos qui tríbulant me 
mensam. Et calix inébrians quam præclárus 
est ! 

 Tu as gardé jusqu’à maintenant le froment 
des élus et le vin qui fait germer les vierges. 
Tu as préparé une table contre ceux qui me 
persécutent. Que mon calice enivrant est 
admirable ! 

Magnificat royal, psalmodie attribuée au roi Louis XIII, faux-bourdon traditionnel à Paris depuis 
le XVIIème siècle 

Magníficat * ánima mea Dóminum. 

Et exsultavit spí-ritus me-us * in Deo salu-
tá-ri me-o. 
Quia respéxit humilitátem ancíllæ suæ : * 
ecce enim ex hoc beátam me dicent omnes 
generatió-nes. 

Quia fecit mihi ma-gna qui po-tens est : * et 
sanctum no-men e-jus. 
Et misericórdia ejus a progénie in progé-
nies * ti-méntibus eum. 

Fecit poténtiam in brá-chio su-o : * dispér-
sit supérbos mente cor-dis su-i. 
 
Depósuit poténtes de sede, * et exaltávit 
húmiles. 

Esurientes im-plé-vit bo-nis : * et dívites 
dimí-sit i-ná-nes. 
Suscépit Israel púerum suum, * recordátus 
misericórdiæ suæ. 

Sicut locútus est ad pa-tres nos-tros, * 
Abraham et sémini e-jus in sæ-cula. 

 Mon âme glorifie le Seigneur. 
Et mon esprit est rempli de joie en Dieu mon 
Sauveur. 

Parce qu’il a regardé la bassesse de sa ser-
vante ; car désormais toute la postérité 
m’appellera bienheureuse. 
Parce que celui qui est tout-puissant a fait en 
moi de grandes choses ; et son nom est saint. 

Et sa miséricorde se répand de race en race 
sur ceux qui le craignent. 
Il a déployé la force de son bras : il a détruit 
les desseins que les superbes méditaient en 
leur cœur. 

Il a renversé les grands de leur trône ; & il a 
élevé les humbles & les petits. 
Il a comblé de biens ceux qui souffraient la 
faim ; & il a privé de tout les riches. 

Il a pris la défense d’Israël son serviteur, se 
ressouvenant de sa miséricorde. 
Ainsi qu’il l’a promis à nos Pères, à Abra-
ham, & à sa postérité pour toujours. 



Glória Patri, et Fílio, * et Spi-rítui Sancto. 

Sicut erat in princípio, et nunc, et sem-per, 
* et in sæcula sæcu-ló-rum. A-men. 

Gloire au Père, et au Fils, et au Saint Esprit, 
Comme il était au commencement, et mainte-
nant, et toujours, et dans les siècles des siè-
cles. Amen. 

Reprise de l’antienne du Propre Luc 2, 51 

Vinum gérminans vírgines * servásti usque 
adhuc. Parásti advérsus eos qui tríbulant me 
mensam. Et calix inébrians quam præclárus 
est ! 

 Tu as gardé jusqu’à maintenant le froment 
des élus et le vin qui fait germer les vierges. 
Tu as préparé une table contre ceux qui me 
persécutent. Que mon calice enivrant est 
admirable ! 

Postcommunion 
V/. Dóminus vobíscum. 
R/. Et cum spíritu tuo. 

  

Orémus. – Sumptis mýsticis aliméntis, 
quǽsumus, piíssime Deus, deprecatió-
nem quam beáta Dei Génitrix Virgo 
María coram te pro peccatóribus jugiter 
effúndit, clemens admítte, cunctísque 
fidélibus cæléstium ubertátem donórum 
concéde. Per Dóminum nostrum Jesum 
Christum Fílium tuum, qui tecum vivis 
et regnas cum Deo Patre, in unitáte Spí-
ritus Sancti Deus, per ómnia sæcula 
sæculórum. 

 Prions. – Dieu très bon, alors que nous ve-
nons de recevoir cette nourriture mysti-
que, reçois avec clémence la supplica-
tion que la Bienheureuse Vierge Marie, 
Mère de Dieu, t’adresse en faveur des 
pécheurs et accorde à tous les fidèles 
l’abondance des dons célestes. Par notre 
Seigneur Jésus-Christ, ton Fils, qui avec 
toi vis & règne, en l’unité du Saint Es-
prit, Dieu pour les siècles des siècles. 

R/. Amen   
Commémoraison de saint Marcel, Pape & martyr 

Orémus. – Refectióne sancta enutrítam 
gubérna, quæsumus, Dómine, tuam 
placátus Ecclésiam : ut poténti modera-
tióne dirécta, et increménta libertátis 
accípiat et in religiónis integritáte per-
sístat. Per Dóminum nostrum Jesum 
Christum Fílium tuum, qui tecum vivit 
et regnat, in unitáte Spíritus Sancti 
Deus, per ómnia sæcula sæculórum. 

 Prions. – Gouverne avec bienveillance, Sei-
gneur, l’Eglise que tu viens de nourrir 
d’un aliment céleste ; que, sous ta puis-
sante direction, elle jouisse d’une liberté 
toujours plus grande et persévère dans 
la pureté de la foi. Par notre Seigneur 
Jésus-Christ, qui avec toi vit et règne, en 
l’unité du Saint Esprit, Dieu pour les 
siècles des siècles. 

Ite missa est VIII & bénédiction 

 

 



Au dernier Évangile 
Alma Redemptoris Mater 

 
Sainte Mère du Rédempteur, Porte du ciel toujours ouverte, 

 
Étoile de la mer, secourez ce peuple qui tombe, mais cherche à se relever. 

 
À l’étonnement de la nature entière, vous avez engendré votre saint Créateur ; 

 
ô vous, toujours vierge, avant comme après l’enfantement, accueillez cet 

 
Ave dont Gabriel vous saluait, et prenez en pitié les pécheurs. 

Procession de sortie 
Reine de France, priez pour nous, cantique d’Aloys Kunc, maître de chapelle de Notre-Dame-des-
Victoires 

1. Venez, chrétiens, de l’auguste Marie 
A deux genoux implorer les faveurs ; 
Et pour toucher cette Reine chérie, 
Unissons tous et nos voix et nos cœurs. 

 2. De nos aïeux bénissant la mémoire, 
Nous affirmons la foi des anciens jours ; 
Rends-nous la paix, donne-nous la victoire : 
Oui, de ton cœur nous viendra le secours. 

R/. Reine de France, 
Priez pour nous, 
Notre espérance 
Repose tout en vous. 

3. Quoique pécheurs, tu nous aimes encore, 
Et ton doux cœur n’est pas fermé pour 
nous ; 
Vois à tes pieds la France qui t’implore : 
Taris ses pleurs, ô Mère, exauce-nous ! 

 4. Je sens mon cœur renaître à l’espérance, 
Bonne Marie, en invoquant ton nom ; 
Oui, tu viendras, tu sauveras la France, 
Et de Jésus nous aurons le pardon. 


